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Certains modèles de charrues réversibles 1 

munies d'un double jeu de socs, comportent 
un dispositif de renversement qui peul êtrn 
commandé par le conductem' du tracteur de 

5 la charrue sans qu'il ait à quitter son siège. . 
Cependant, comme cette manœuv1·e se falt · 

lorsque la charrue est d6terrée et au moment 
où le tracte11r doit effectuer une conversion 
pour le rhangement de sens du làbourage, 
elle présente une certaine difficulté pour le 

1 0 conducteur dont l'attention est sollicitée par la 
conduite de son véhicule.· 

La présente invention a pour objet de 
rendre automatique le mouvement de renrer-

15 sement, le conducteur n'ayant à se préoccuper 
que de l'embrayage de ·ce mouvement. 

Sur les planches de dessin jointes à la 
desàiption : 

La figme 1 est une vue d'ensemble, en 
élévation, d'une charrue bisoc munie du dis-

2 o positif qui fait l'objet de l'invention; 
La figure -12 est une vue en plan de la 

même charrue; 
La figure 3 est une vue en élévation du dis­

positif automatique; 
2 5 La figure 4 est une vue en plan du dispo-

sitif, le couvercle de la boîte de changement 
de sens de marche étant enlevé; 

La figure 5 représente Je dispositif vu de 

3 l'avant de la charrue; 
0 

La figure 6 est une vue en élévation d'un 
d.euxième mode de réalisation du dispositif; 

La figure. 7 est une vue en plan du même 
dispositif; 

La figure 8 représente le même dispositif 35 
vu de l'avant de la charrue; 

Ainsi qu'on peut le voir sur les figures 1 et 
2, la charrue réversible comporte un châssis 1 

sur lequel sont convenablement montés les 
socs 2, 2

1 et 3, 3'. 4o 
Le châssis 1 est solidaire d'un arn 4 sup­

portè par l'avant-train. de la charrue. Lors­
qu'on fait tourner cet axe 4 d'un angle conve­
nable, la paire de so~s supérieure 2, 3 yfont 
se placer dans la position de fravail en même lifi 
temps que les socs 2

1 et W se relèvent. 
Ce mouvement de rotation est obtenu en 

agissant sur une roue dentée 5 clavetée sur 
l'arbre 4 et constamment en prise avec une 
vis sans fin montée dans la boîte 6, le mou- 5o 
vcment de cette vis sans fin étant commandé 
par l'intermédiaire de pignons d'angle· action-
nés par une manivelle que le conducteur peut 
tourner à la main. Ce dispositif de commande 
habituel de la vis sans fin n'est .ras représenté 5 5 
sur la figure. 

La présente invention a pour but de rendre 
automatique ce mouv~ment de réversibilité des 
socs. 

Sur le montant de gauche du cadre oscil- 60 
lant 7 reliant l'avant-train à l'essieu 8, est 
fixée une pièce 9 portant un manchon t o ser­
vant de paliet• à l'axe horizonfal 11. Cet axe t t 

porte, à son extrémité extérieure, un pignon 
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de chaîne 1 2 claveté sur l'axe et, à son autre 
extrémité, un pignon droit à dents pointues 
13, également claveté sur le même axe. 

Sur le pignon 1 2 engrène une chaîne 14 
5 qui est entraînée par un pignon t 5 solidaire 

de l'essieu. La tension de, fa chaine 14 est 
assurée par un galet tendeur 16 dont la posi­
tion est réglable. Dans ces conditions, on 
conçoit que, lorsque la charrue se déplace, le 

1 o système formé par l'axe 11 et les pignons 1 2 

et 13 clavetés sur lui, tourne constamment; 
cette rotation se fait d'aillPurs librement, c'est­
à-dire sans commande d'autres organes, tant 
que la charrue travaille enterrée, position 

1 5 dans laquelle elle est représentée sur la 
figure t. 

Lorsque la charrue arrive à l'extrémité du 
champ en cours de labourage, le conducteur 
déterre les socs en soulevant le châssis au 

2 o moyen d'une crémaillère 17 à profil curviligne 
qui vient engrener sur un pignon claveté sur 
l'essieu. 

Ce mouvement d'élévation du châssis por· 
tant les socs entraîne une oscillation du cadre 7 

2 u vers le plan vei·tical de l'essieu 8 et le 
déplacement du cadre 7 met en prise le pi­
gnon 1 3 avec un pignon droit 1 8 à dents 
pointues. 

Ainsi qu'on peut le voir sur les figures 3 
3 o et 4, une boîte :1 9 renferme et supporte les 

trains d'engrenages nécessaires pom· réaliser le 
changement de sens de rotation de l'axe du 
châssis portant les socs. 

Le pignon 18 claveté sur l'arbre 20 trans-
35 met à celui-ci le mouvement qu'il reçoit du 

pignon 13. Sur l'arbre 20 sont fixées deux 
roues dentées 2 1 et 2 2, cette dernière étant 
constamment en prise avec un pignon droit 
intermédiaire 23 tournant librement sur son 

lm axe 24 •. 
Sur un second arbre 2 5 coulisse un pignon 

droit 2 6 dont la rotation commande celle de 
l'arbre 2 5 par tout dispositif convenable et 
dont le déplacement transversal résulte de 

a 5 l'action du système à fourchette 2 7 commandé 
par la rotation dans un sens ou dans l'autre 
de la tige 28. 

Les dents des pignons 2 1, 2 3 et 2 6 sont 
taillées avec une entrée convenable pour fa-

5o ciliter les prises. 
Par suite de l'action de la fourchette 2 7 sur 

l'engrenage balladeur 2 6, ce dernier peut ve-

nir en prise soit avec le pignon 2 3 (position 
dans laquelle il est représenté sur la figure 4 ), 
soit avec le pignon 21. 55 

On conçoit que ce dispositif permette de 
donner à l'arbre 25 un mouvement de rotation 
dans les deux sens suivant que le halladeur 2 6 
est en prise avec le pignon 23 ou avec le 
pignon 2 1. 60 

Entre les pignons 21 et 2 3, le pignon 2 6 
peut d'ailleurs occuper une position intermé­
diaire pour laquelle aucun mouvement n'est 
transmis à l'arbre 25. 

L'arbre 2 5 porte, claveté sur lui et à son 65 
extrémité extérieure, un pignon droit 2 9 à 
dents pointues, constamment en prise avec un 
pignon 3o de denture analogue tournant sur 
un axe 3 1 supporté pai· un manchon 3 2 soli-
daire de la boîte 1 9. 7 o 

Le pignon 3 o sert uniquement à la trans­
mission du mouvement au pignon 33, de 
même denture que les précédents et claveté sur 
l'axe 34 de la vis sans fin 35, qui commande 
la rotation de la roue dentée 5 solidaire de 75 
l'axe 4 du châssis des socs. . 

Il est facile de comprendre que, le châssis 
des socs étans relevé et la charrue continuant 
à se déplacer, on réalisera la rotation du châs-
sis dans un sens ou dans l'autre, suivant que, 80 
par une rotation convenable donnée à la tige 
2 8 au moyen d'une manivelle 3 6 (fig. 1 ), on 
amènera en prise les pignons 2 6 et 2 3 ou les 
pignons 2 6 et 2 1 ; on obtiendra également 
l'arrêt de cette· rotation en plaçant le pignon 85 
balladeur 2 6 dans une position intermédiaire 
entre les pignons 2 1 et 2 3. 

S'il est nécessaire que la rotation du châssis 
puisse se commander pa1· le conducteur agis­
sant sur la manivelle 36 au moment qu'il juge 90 
convenable, après qu'il a déterré la charrue, 
il est indispensable que le débrayage s'opère 
automatiquement, pour des angles <l'inclinai~ 
son des socs déterminés à l'avance, sans que 
Io conducteur ait à se préoccuper personnelle- 95 
ment de cette opération. 

Pour réaliser cette condition d'automatisme, 
un doigt de débrayage 3 7 est fixé sur la tige 
28 et la position verticale de ce doigt de dé­
brayage, telle que représentée sur la figure 5 100 

correspond à la position de point mort du 
pignon balfadeur 2 6. 

Sur la roue dentée 5 sont ménagées deux 
ouvert~res oblongues 38 et 39 concentriques 



à la roue, ouvertures dans lësquelles peuvent 
se déplacer et être fixées dans telle position 
qu'on désire, les butées a 0 Bt 61. 

Si l'on part de la position de point mort 
5 représentée sur la figure 5 et qu'on suppose 

que le conducteur embraye le dispositif, en 
donnant à la tige 28, au moyen de la mani­
velle 36, un mouvement de rotation dans le 
sens de la flèche a pour amener le pignon 2 6 

1 o en prise avec le pignon 2 1, le doigt 3 7 vient 
occuper une position telle que 3 71 et la roue 
dentée 5 se met à toumer dans le sens de la 
flèche b. 

Lorsque la roue a toumé d'un angle suffi-
15 sant, la butée 6 t vient en contact avec le 

doigt 3 7, alors placé suivant 3 7' eL le ramène 
dans la position verticale correspondant au 
point mort, ce qui entraîne l'arrêt de in rota­
tion de la roue 5 et par suite celle du châssis 

2 o des socs. 
On conçoit, dans ces conditions, que, sui­

vant l'angle de travail qu'on désire d.onner 
aux socs, il suffira de fixerles butées 6o et l.11 
dans les ouvertures 3 8 et 3 g de telle manière 

2 5 que le débrayage se produise lorsque les socs 
seront dans la position désirée. 

On remarquera d'ailleurs que le dispositif 
ne permet aucune fausse manœuvre du con­
ducteur et que l'embrayage ne peut se faire, · 

3 o dans chaque cas,· fjUe pour un seul sens de ro · 
talion qui est précisément le sens inverse de 
celui qùi a été commandé par la précédente 
manœuvre. En effet, si l'on se reporte à la 
position du dispositif rep1·ésenté sur la figure 5, 

35 position à laquelle il est parvenu après rotation 
de- la roue dentée dans le sens de la flèche o, 
on constate que l'embrayage pour ce même 
sens est impossible, la butée 4 o s'y opposant 
et que seul est réalisable l'embrayage du pi-" 

4o gnon 26 avec le pignon.~ 1 qui commande la 
rotation de la roue 5 dans le sens de la 
flèche a: Quand ce mouvement sera terminé, 
l'embrayage suivant ne pourra pas se fafre 
pour le même sens' la butée 61 s'y opposant 

45 à son tour. 
Le mouvement. automatique de rotation du 

châssis des socs est suffisamment rapide pour 
pouvoir s'effectuer dans le temps que met le 
tracteur à effectuer un demi-tour. Le conduc· 

5o teur aborde aiors à nouveau la limite du 
labourage et enterre la charrue en libérant la 
crémaillère parlesimplemouvement d'un levier. 

Lés figures 6, i et 8 se rapportent à un se­
cond mode de réalisation du dispositif dans 
lequei la roue dentée 5 tourne toujours dans le 55 
même sens quel qu_e soit l'angle de ti·avail à 
donner aux socs. Ce second mode de réalisa· 
tiou entraîne la suppression de la boite d'en­
grenages 19 dont la fonction était de. pe1·-
mettre le changement de sens de rotation. 60 

Dans c'e cas, le pignon 18 attaque directe­
ment un pignon droil 6 fl qui commande lui· 
même un pignon 63 constamment en prise 
avec un engrenage droit 44 qui tourne libre­
ment SUL' l'axe 36 de la vis sans fin. Le train 65 
d'engrenages constitué par les pignons 62 et 
4 3 ne constitue qu'un moyen de transmission 
du mouvement du pignon 18 au pignon 4 4; 
il peut d'ailleurs être suppl'Îmé dans d'autres 
modes de réalisation du dispof:iLif. 70 

Les pignons 1 8, li 2 et lt 3 tournent libre­
ment sur des tourillons li5, 46 et 47, soli­
daires d'une pièce en équerre 68 fixée de 
toute manière convenable snr l'avant-train de 
la charrue. · 75 

Le pignon l1 /1 est solidaire d'une bague cré­
nelée 49 avec laquelle peut venïr en prise un 
manchon crénelé 5o claveté sur l'arbre 34 et 
qui peut se déplacer longitudinalement sur 
celui-ci. 80 

Un ressort 5 1 tend constamment à mettre 
en prise ie manchon 5o et la bague 49, et les 
mouvements de déplacement du manchon sur 
l'axe 34 sont commandés par une fourchette 
52 solidaire d'une tige 53 guidée par un 85 

· coulisseau 54. 
Sur la face avant de la boite 6 de la vis 

sans fin sont fixés deux collie1·s 5 5 et 5 6 dans 
-lesquels coulisse une tige 5 7 formant verrou. 
La tige 57 est constamment sollicitée vers le ()O 

bas par un fort ressort 5 8 et elle porte, sm· sa • 
face extérieure, une rampe 59 sur laquelle 
peut rouler un galet 6 o monté à l'extrémité 
de la tige 5 3. 

A l'extrémité du verrou ~ 7 est fixé un axe 9 5 
sur lequel tourne un galet 61 qui roule, pen­
dant la rotation de la roùe 5, sur la périphé-
rie d'un plateau 6 2 clavelé sur l'extrémité de 
l'at·bre 4. 

Le plateau 6 2 présenle, sur sa périphérie, 100 

deux encoches 63 et 64 dont l'ouverture est 
d' emit·on 6 0°; devant ces encoches peu vent se ' 
déplacer deux segments plats 6 5 et 6 6, fixés 
contre le plateau par les boulons 67 et 68 et 
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dont la face extérieure semi-circulaire coïncide 
avec la face. périphérique du plateau 6 2. 

Les segments plats 65 et 66 présentent 
deux ouverturts oblongu~s 6 9 et 7 o concen-

5 tric1ues à l'axe 4. Ces ourcrtures permettent 
des dépl~cements angulaires des segments 
par rapport au plateau, lesdits segments pou­
vant d'ailleurs être fixés sur le plateau par le 
serrage des boulons 6 7 et 6 8 dans toutes les 

1 o po~itions que permettent les longueurs d'arc 
des ouvertures 69 et 70. Enfin, les segments 
présentent, sur le milieu de leur périphérie, 
des encoches 71 et 7 2 qui, suivant les posi­
tions données aux segments, se déplacent 

15 devant les encoches 63 et 64 taillées surie 
plateau. . 

Les encoches 71 et 7 2 ont des dimensions 
telles que le galet 61 <lu verrou 5 7 puisse 
y pénétrer exactement. 

2 o · Le galet 61, dont la largeur est égale à 
l'épaisseur du plateau et des segments acco­
lés, roule sur la pé1·iphérie de .ces organes 
lorsque tourne l'arbre 4. Lorsque, par suite 
de la rotation de l'arbre, une des encoches 7 1 

:.l o ou 7 2 vient se placer sous lui, la pression du 
ressort 5 8 le fait tomber dans celle encoche. 
En même temps, la rampe 59, qui suit le 
,·errou dans son mouvement vers le bas, re­
pousse le galet 60 de la bague 49, ce qui 

3o entraîne l'arrêt de rotation de la vis sans fin 
et, par suite, l'arrêt de l'arbre 4. 

Pour réaliser l'embrayage, le verrou 57 
porte un hras· 7 3 terminé par un galet 7 ~ qui 
peut rouler sur la périphérie d'un disque 

35 excentré 7 5 qu'on peut faire osciller en même 
temps que l'arbre 7 6 de la crémaillère lors­
qu'on agit sur cet arbre pour déterrer la char­
rue. 

Lors de ce mouvement, ce dispositif de 
4o commande vient occuper la position repré­

sentée sur la figure 6. Dans r.ette position 
l'excentrique 75 soulève le bras 73 en corn· 
primant le ressort 58; il dégage le verrou de 
l'encoche 7 t-72 et entraîne en même temps 

lt5 le clabotage lig-5 o. La roue 5 se met en mou­
vement et lorsque le vem:iu se trouve en face 
de l'encoche taillée dans le segment suivant, 
la pression du ressort 48 l'y fait tomber, en 
même temps que se produit le débray.age de 

5o la commande de la vis sans fin. 
L'angle de travail des socs peut êt1·e réglé 

de la même manière pour le mode de 

réalisation précédemment décrit c'est-à-dire 
par le choix judicieux de la position angulaire 
des segments 6 5 et 6 6 sur le platèau 6 2. 5 5 

Les dispositifs qui sont décrits ci-dessus ne 
constituent d'ailleurs que des exemples de 
réalisation de l'invention. Il est bien entendu 
qu'on pe·ut apporter au nombre, à l'agence­
ment et même à la nature des organes entrant 60 
dans le dispositif, toutes modifications que 
pourraient nécessiter le type de charrue ou la 
nature du labourage à effectuer sans que 
cela porte atteinte aux caractéristiques de 
l'invention. 65 

nÉsm1É. 

La présente invention a pour objet un dis­
positif de commande automatique de la rota­
tion du châssis des socs, applicable aux 
charrues réversibles et caractérisé par la corn~ 70 
binaison des moyens suivants : 

La commande générale du dispositif est 
assm·ée par le déplacement de la charrue, 
qui provoque fa rotation d'un pignon soli­
daire de l'Pssicu el ce pignon entraîne le mou- 7 5 
vemenl <le divers organes de li'ansmi!'sion 
par l'intermédiaire d'une chaîne ou de tout 
autre mode d'entraînement convenable, lors­
·quc la charrue est tléterrée. 

La commande <le la vis sans fin dont le 80 
mouvement entraîne la rotation de la roue 
den.lée sm· l'arbre du cMssis porte-soc~ est 
provoquée pal' un système d'embrayage con­
trôlé par le conducteur de la charrue et le 
débrayage se produit automatiquement lors- 85 
que les socs ont atteint la position -angulaire 
désirée pour le travail. 

La rotation du châssis porte-socs peut se 
faire alternativement dans un sens ou dans 
l'autre ou uniquement dans un seul sens. 90 
Dans le premier cas, le dispositif comporte 
un jeu <l' engrenages· permettant l'i.nversion 
des sens de rotation; dans le second cas, il 
ne présente que les moyens .de transmission 
nécessaires pom· assurer la rotation de l'arbre 95 
dans le sens choisi. Dans les deùx cas, les 
organes de transmission sont montés ~ur un 
support solidaire del' ava~t-train de la charrue. 

GUSTAVE NABOT. 
Par procuration : 

J)om. CAsuoNGA. 
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